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Le conférencier, qui a écrit une monumentale biographie du Maréchal, vint tenter -à la lumière de 
quelques dates marquantes- de rétablir la vérité concernant son caractère, ses qualités et ses défauts, la 

réalité de sa vie, pour lever les nombreuses ambiguïtés et flous persistants à son propos. 
Le 22 mars 1798 et sa première rencontre avec Bonaparte préparant la campagne d�Egypte et la 

chance de l�amitié avec le Général Desaix.  
Malgré son caractère intolérant et austère, Desaix réussit à infléchir ses opinions républicaines 

affirmées. En 1800, Davout entrera de plein pied dans le cercle des familiers après la mort de Desaix. 
* Le 13 octobre 1806 veille des batailles d�Auerstedt et d�Iéna, Davout a saisi la situation générale et 

se montre non seulement excellent tacticien sur le champ de bataille, mais aussi très bon stratège en 

pressentant l�idée de man�uvre de l�Empereur. 
* Le 6 juillet 1809, au 2° jour de la bataille de Wagram, où le mouvement décidé par Davout à la tête 

de 60 000 hommes permet d�encercler les Autrichiens sur le plateau et décide du sort de la bataille. 

* En revanche, lors du combat de Wiazma le 3 novembre 1812, apparaît pour la première fois le 

désordre dans son Corps. Et surtout le 10 août 1813 à la suite de la Retraite de Russie, Davout va se 
trouver encerclé dans Hambourg dont il assurera le fonctionnement 

administratif pendant plus de 6 mois. Il ne quittera et livrera la ville aux 
Russes dans le calme que le 27 mai 1814, à la demande de Paris. Il n�avait pas 

su choisir d�aller soutenir Oudinot à Berlin en juillet 1813. 
* Le 2 août 1815, dernier jour de sa carrière et solitude d�un 

Maréchal d�Empire, il renonce à toute action alors que les 

généraux veulent attaquer les Prussiens, ennemis les plus 

hargneux, ce qui aurait évité une capitulation sans conditions. 
Mais le départ de l�Empereur, qui pourvoyait à tout, est pour 

lui l�écroulement général. 
Ce n�était qu�un homme de campagnes.... 
 

Louis Nicolas Davout en 1804 

 


